
CE qUE nOUS nE SAVOnS PAS 
REPRODUiRE

Charlotte Cauwer, Architecte 

COnSiDÉR A nt l’humanité et l’urbanité que nous  
ne savons pas reproduire, dans nos camps huma-
nitaires, dans les logements d’urgences, dans les 
foyers d’insertion, peut être même dans nos villes 
contemporaines. Considérant ce qui parait être  
un détail, et qui s’avère fondamental.
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MAIN STREET
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ÉLÉVATIONÉLÉVATION

CONSIdéR A NT  cette artère peuplée, 
métissée, hospitalière que nos plani-
ficateurs urbains ne savent plus 
fabriquer.

La « Main-Street » de la Jungle est le prolongement de 
la ville de Calais et du monde entier. Une colonne verté-
brale constituée de commerces, de lieux de culte et de 
culture. Un territoire limite, palimpseste des destina-
tions favorites des touristes européens.
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BUSiNESS
CONSIdéR A NT  que le bidonville de 
la Jungle pourrait offrir quelques-
unes des réponses aux problèmes 
économiques auxquels nous sommes 
aujourd’hui confrontés. Ici vivent, 
et non simplement survivent, des 
milliers de personnes pour les 
besoins desquels nombre d’entre-
prises commerciales ont été créées, 
sans l’aide d’organismes officiels ni 
l’apport de subventions. Créant de 
la valeur non reconnue comme telle, 
cette activité illégale pourrait être 
enfin accompagnée, non plus crimi-
nalisée en vue de son éradication. 
Ainsi la collectivité pourrait-elle 
bénéficier de nouvelles ressources 
colossales, et offrir des parcours 
d’insertion faisant aujourd’hui cruel-
lement défaut.
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SYMPHONIE
CONSIdéR A NT  La communauté a 
plusieurs échelles.
Les réfugiés de la Jungle appar-
tiennent à une foule de commu-
nautés. Celle des réfugiés, celle des 
Calaisiens, celles des habitants du 
bord de mer, celle des voyageurs, 
celle des sans papiers, celle de leur 
pays d’origine, de leurs amis , de 
classe socioprofessionnelle, de leur 
formation, de leur projets d’avenir....

Selon toutes ces communautés, des 
formes urbaines apparaissent, et 
c’est leur superposition affirmée 
qui fait de la jungle une symphonie 
communautaire hors du commun.

Nous nous pencherons en particulier 
sur les formes urbaines du partage, 
de l’acte collectif volontaire et orga-
nisé. Forme dont je n’ai pas encore 
les outils pour expliquer d’ou elles 
viennent, pourquoi sont elles comme 
ceci ou comme cela. Nous nous 
contenterons donc dans un premier 
temps de les considérer avec curio-
sité.
Considérant la symphonie.
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HOSPITALITE
CONSIdéR A NT  Considérant qu’il est 
parfois plus difficile de se laisser 
accueillir que de recevoir, la Jungle 
se plie en 4 pour que nous trouvions 
le courage de nous laisser inviter.
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